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l a  rigueur  de  l'ordinateur 
e t   l e s   a l é a s  

l'agriculture 
I I !  L 

Ce qui ici n'est  pas la 
mais le contact  de 

et de la Ce  contact se 
situe, d'une à la de données 

l'on ne pas à de 
au des 

quand  on  va jus@'à la 
sation. Cest en effectuant 
mation un village que  nous 
avons  mis  en  évidence  les difficultés que 
l'on à ces  deux  niveaux. Nous 

défini  le 
les deux  points 

tion  des mathématiques et des faits : la 
de données et le 

tats. 

LE 

Le libellé  de l'étude qui  nous était de- 
mandée était le suivant : Etude  de 
l'évolution  des  systèmes 
des Exploitations du >>. Avec, 
sous jacent, le 
du et de la lait- 
viande. que  le soit  plus  con- 

nous  avons le 
l'échantillon constitué un village de 
la une en- 
quête exhaustive, 

cas )) 

sans), nous avons  essayé de 
l'ensemble  des 25 exploitations 
modèle unique, en des  activités  ou 
en n'a fin 

la discussion  des avec 
vilkge. 

ET 

fallait à bien Ce 
de la 

des activités,  des et des  coeffi- 
cients  techniques,  l'ensemble  des 
des  exploitations du vilLage. 

exige  que 
tous les mécanismes d'une exploitation, 
tous les phénomènes qui s'y 
fussent-ils biologique, technique, 

économique ou  humain, soient 
en équations de la la 
plus  exacte  possible, sup- 
pose que  tout soit connu, 
d'une et 
Cela  est-il  possible ? 

8 
+ +  

C'est un lieu 
la qG existe 

et 
tion 
le tout de  même ! Un 
cation est 
et l'homme : les machines, la 

dite et même, 

que 
la P = f (X) est 

sait que les mêmes quantités de 
de de matiè- 

conduisent à la 
même quantité final. Au COWS 

du de la 
place la plus faible possible  est  laissée à 

de l'individu  en tant qu'élé- 
ment  non calculé. 

En l'état actuel, tel n'est pas le cas du 

Les en  sont multiples : 
- scientifiqhement,  les  phénomènes 

chimiques et biologiques qui se 
sent dans le sol se- 
mence en 

d'aliments en viande  ou en 
lait) établis ; 
- de techniques 

dans la 
tion ne  sont  pas  connus  ou impossible à 

: influence des  aléas  climatiques, 
de des sols ; 

- enfin,  l'influence  de  l'individu  est 

dant des  sol,s identiques (ou  suppösés 
tek), utilisant la même les 
mêmes  techniques, pas  les 
mgmes décalage de quel- 

la date d'un semis peut 
inattendues. Une 

n'a pas le même  poids  qu'une 

de effectuée 

:a limite, il 
une 

la qu'en la 
constatant les années  d6jà  écoulées, 
mais à coup pas la 

* 
* +  

cette mal-connaissance de la 
il  existe une dis- 

fondamentale la méthode 
analytique des 
gée et la 

lui-même 
çoit  son  exploitation. 

de l'analyse  exigée 
effectue une 

division  de  l'exploitation : une 
division une deuxième 

une de 
zontale. 

~ 

toutes l'es spéculations et de 
celles  qh'on  envisage : cul- 

du  maïs, élevages,  etc. En- 
suite, spéculation sont 

et 
tions  successives  effectuées au  long de 
l'année : etc. En- 
fin l'on effectue une division ho- 

fondée les 
niques pouvant utilisées 8. chacune 
des 

L'on aboutit ainsi à la d'acti- 
vités  absolument indépendantes les  unes 

elles ne se 
faisant que l'utilisation  ou la 

qui est de 
le  calcul,  tous  ces Cléments 'dans un 

modèle 
est  évident que cette de 

l'exploitation de ne 
à celle de 

qui la voit de 
s'il est difficile et délicat ici 
à l'on peut 
tout  de à 
chaque instant de l'année  voit son exploi- 
tation comme un tout, comme un ensem- 
ble de dont il est le et 
qu'il  s'agit  de Les 

activités j a m a j s  
indépendantes,  mais 

C'est 
cet ensemble qu'il  essaie  de 

au mieux de ses en se fiant 
à à son 

à son intuition. 
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L L  

L'analyste  au à iso- 
les  activités, à d'elles 

tout  en 
de 

le des à cette 

que : 
-- ne divise  pas,  il ; 
- pas, il sent ; 
- ne milieu, il fait 

avec 
:> e. 

Nous avons donc mis en évidence, une 
de l'analyse 

qu'est 1,a liié- 
et Q Com- 

ment se dans la 
phase de collecte de et de 
modélisation 

toute la toutes  les 
des  études statistiques 
des  moyennes et des 

le dans son 
ensemble,  divisant les exploitants en 
classes  d'âges, ou les  exploitations en 
classes de on s'en 
çoit dès que l'on  essaie des 
seignements 

,ces que 
et 

de la 
Au niveau de l'obtention du 

lui-même,  l'on déjà de 
difficultés : ne calcule pas, 

pas ou peu ses 
mances. exemple 
ses blé de exacte, 
il  ne sait pas quelles quantités d'aliments 
il 'dome-à ses animaux, il ne définit pas 
une fo\s toutes le taux  de 
sélectibn  de il 
pas ses -temps  de On est donc 
conduit le plus souvent à dës  esti- 
mations  plus ou 
le cas, exemple,  des  gains de poids 

des animaux' ou des 
ments  de 

ces 
d'une'année à d'un à 

"?r 

- ou la le 

- ou la moyenne  des ; 
- ou Ea com- 

me la plus' les  années à 
; les choisis 

faux, évidemment. 
Enfin, un 

s'agit dans un milieu donné 
des  activités  nouvelles. On  peut 

obtenues.  ex- 
ou dans 

gions ; mais la 
dont accueillie et adoptée l'innova- 
tion ? 

plus ; 

b * *  

La chif- 
est donc mais  même 

obtenu des  données, suppo- 
sées  assez la il faut 
ensuite le 

en équations 
et un: objectif. 

Tous les  mécanismes, d'une exploita- 
tion ne fonctionnent &idem- 
ment  pas  de  façon Le  coût  d'une 
moissonneuse-batteuse  n'est 
tionnel moisson- 
nés. Le  temps  de dam une étable 
n'est 
vaches qui s'y La 

à une 
tation et inexacte  de la 

Le  choix  de l'objectif de maxi- 
misation)  est  également  assez  délicat. 
Celui que l'on 
mation 1.a maximisation 

un 
objectifs. 

ne s'agit lui que de. 
le plus il veut aussi 

une 
compte  de ses 
de la somme de qu'il  est  disposé 
à il souhaite  souvent aussi se 

du temps  disponible 
mation  technique et- etc. 
mi tous  ces  objectifs;'  l'on choi- 

un et les áu 
T .  . 

ET 

est possible 
la modelisation, de dans une 
taine aux inconvénients  signalés 
plus haut, en utilisant au mieux les dif- 

possibilités 
: 

- des  activités en 
1,ation : 

soit  avec niveaux de 
technicité : c'est le cas, exemple, 
des  activités e 
duisant 3 500, 4 000, 4 500 ou 5 000 

de lait an. 
soit  avec la ,définition,  de  plages 

de validité dans lesquelles une spécu- 
lation évolue de c'est 
le cas des  activités c >) 
dont les coefficiems 

selon l'ef- 
fectif : de O à 20 vaches, 
de 20 à 40 ou de 40 à 80. 
- coefficients techni- 

ques, de coefficients de la fonction éco- 
nomique, de coefficients de  second  mem- 

exemple le cas de la 
face des exploitations &/ou des 

dements. 

A 

au de 
pas signi- 

ficative. 
ou de ' mouton est  évidemment  ab- 

est plus juste de des 
ou A 

la limite,  les n'ont  aucun 
un exemple, la optimum 

en  blé : l'enquête nous a  donné le 
ment en blé de 25 exploitations ; le plus 
souvent, il s'agissait  d'estimations faites 

les 

24 
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étaient donc sujet à : 2 à 3 quin- 
taux exemple. s'étalaient de 35 q. 
à 55 q./ha.  Nous avons 

48 q./ha. 
tout 

45 ou 50. une de -i- 3 ou 
de - 3 une du  béné- 
fice de  blé  de i 132 F - c'est 
suffisant 
les quant à la optimum 
du blé. 

8 
Q 8 

il est 
de comment  on  peut 
le 

et 

Ce c'est de le 
quoi 

: 
- un temps, il est utile 

à de  données 
>> et 

cela il est bon  de 
spéculations en  fonction de 

: citons, exemple, le 

vail/ha, la du 
vail. 

Exemple d'établissement d'un << 
a la : 

Travail/hec. 

Vaches . . . .  (228 h.] 
. . (166 h.) 
. I 95 h.) 

........ ( 47 h.) 

à 
I. l 

L L c - v .  
de  cent  millième d'hectare de nzouton ... >> 

Salaire/h. 

. .  2034 F 
.. 11,4 F . . . .  2020 F 

. . . . . . . . . .  27 F 

Vaches . .  (7,8 à 9, l  F . . . . . . . .  1274 F 
. . . .  12,lO F Vaches (1780 à 2070 F 

à à 

On voit que,  quelque  soit le le 
doit la vache 

mais au de la 
la des 

des  conclusions tout La 
de 

vention  des dans les 
modèles en équations et inéquations. 
- m deuxieme  temps,  ces  con- 

étant s'agit  de  les 
les  con- 

les 
lyse des. 
ment Ainsi  dans le cas  qui 

la con- 
: temps de à l'époque de  la 

maïs, avait influence 
le système 

posé. Ce  phénomène mis en évidence, a 
été à 
s'y attendait ; c'est à de 
cet élément et de quelques égale 

que doit 
toute du 

système. 
- A la  fin de  ce deuxième temps 

d'analyse, on doit 

l'explication.  com- 
plète Si ce  n'est  pas le cas, 
c'est que l'on  s'est 
du  modèle.  On 

les ont  peu d'im- 
ce  qui est c'est de 
le mécanisme 

et actìvith à par- 
de données obtenues 

Q démontage de la 

:* Y 

Nous sommes 
de En effet, s'il est 

de un 
des 

il est possible  de 
avec d'optimisation 
sous 

on  ne peut le plan 
de la spéculation  intellectuelle du 
fait  de son contact avec une 

ne pas  saiis- 
ne débou- 

chent pas du faut 
avec lui les points suivants : 

25 
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- examen des coefficients techniques 
la ; ces  coeffi- 

cients effet ce  qu'il est 
possible de 
exploitations ils sont loin de la 

les 
moyens mis 
en 
ces objectifs ; 
- la situation a o  

tuelle de l'exploitation et du système de 
modèle et 

che- 
min à l'un à 
- examen d'un 

soulevés 
l'étude  des en liaison immédiate 
avec  les  avantages que 

avantages le plus  souvent ex- 
de  temps ou en  gain 

gent  (exemple : déblooage de la con- 
a temps  de >> pendant la 
du maïs). 

En fait,  une in- 
li- 

mites : 
- manque  de  temps  de 
- saine méfiance  de à 

d'un système 
(I >> 
- difficultés dues 

à des de  langage et 
- de blocage de la 

individuelle de 
d'un intellectuel ou  devant 

La et  la discussion doivent 
donc sein de 

Syndicats ou animés et stimulés 
un technicien compétent lui-même, 

en avec 
toute une de 

est à ce type  de 
Le passage de son 

ment <( >) à 
économique doit 
ment, l'étape la plus étant 
celle  du de son exploitation 
une gestion  bien faite qui explicite la 

division dont  nous 
avons en un 

de 
tants. * * *  

Ces conditions étant 
a sous les  yeux  des  solutions qui 

sont à sa et qui  ont été 
e liné- 

qui est  l'image du mode  de  pensée 
de : maximia- 
tion sous ces  con- 

pouvant techniques 
mais  aussi et humaines 
en liaison  avec la de dif- 
fusion et d'adoption  de  l'innovation. 

en une 
sance des  mécanismes de son 
exploitation et la mieux 

action elle, notamment l'évolution 
des 

en confiance des  explica- 
tions  logiques d'ans la 
de sa feme et, souvent, si la 
mation est une 
mité ce  qu'il fait et les optima 
donnés 
peut aux innovations 

le choix  des  activités 
du modele, la 

difficulté c'est suffisamment 
de spéculations  nouvelles que 

des innovations 
santes,  mais pas 
tats n'aient pas un 

qui de  ce  fait  aucun 
impact  de 

Tout  au long du d'analyse des 
il la nécessité de com- 

l'étude des se 
des deux axes : 

- le axe  se situe au niveau 
des instituts le cas, 

un exemple  déjà  cité, du 
déblocage de la 

la de maïs : 
ou 

de l'alimen- 
tation du ... la 
ne fait le 

- le deuxième  axe  se situe au niveau 
de l'exploitation : ce sont les  études de 
solutions étude d'investisse- 
ment, d'un commun de 

... 
la position 

qu'occupe ce type d'étude. En liaison di- 
d'une avec 1.e 

avec la la 
tion ainsi conçue et si elle 
à ces  deux 
pôles de c< démon- 
tage >> et de >> qu'elle  im- 
pose, évidence  les  éléments 
de blocage d'une évolution. Au niveau 
de l'exploitation  comme au niveau de la 

c'est en successive- 
ment ces les  plus limitants qu'un 

8 * *  

Une du milieu, une 

faces ou de  plus l'é- 
levage, 
statistique qui sont des tendances d'évo- 
lution actuelle sont  autant  de 
qui Limitent les aléas en L'u- 
tilisation de en ce  domaine, 
ne  peut  que Que  ce soit 
des études ou 

globale  des  phénomènes de 
l'exploitation  avec  tous  les 

le de 
tion doit analyse 

de l'mité de  base : 
exploitation ou 

la qui seul 
peut la de ces  études. 

l 26 

 CIHEAM - Options Mediterraneennes



c 

Ordinateur  etvacilté la réalité 
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